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Élections : qui sont ces gens que l’on nous fait élire ? 
 

nous dit-on, est faite de cadres du privé, avocats, 
enseignants... les mêmes donc.  
 Pire, ces gens, sans doute pour beaucoup 
honnêtes, vont apprendre à vivre dans le luxe, 
les décors somptueux, les jeux de pouvoir et 
seront grassement payés. Plus grave, ils vont 
vite se rendre compte, une fois élus, qu’ils sont 
parfaitement tranquilles pour des années. Nous 
n’avons plus de contrôle sur eux. Au contraire, 
c’est l’immunité parlementaire. Tout l’inverse 
de la vie réelle, où nous sommes surveillés, 
contrôlés, sanctionnés, au moindre geste. 
 On nous parle de diminuer le nombre de 
députés, de sénateurs, mais on oublie les milliers 
de postes importants, qui commandent notre vie, 
et ne sont même pas élus : cadres de 
l’administration, dirigeants des grandes 
entreprisescommissaires de police, juges... 
 Pourtant, ce sont des millions de personnes 
qui pourraient, qui devraient nous représenter, 
du plus petit aux plus hauts échelons. Les gens 
soucieux des autres, de leurs voisins, de leurs 
camarades de travail, existent. Par exemple, des 
millions de personnes travaillent, gratuitement, 
bénévolement, dans des associations, tout au 
long de l’année. Ils donnent le goût du sport, 
aident à l’éducation des jeunes, soutiennent des 
personnes âgées, se veulent utiles aux autres. 
 Aujourd’hui, ces gens généreux, discrets, ne 
sont que la cinquième roue du carrosse. Dans la 
société d’avenir que nous pouvons souhaiter, ils 
seront les vrais élus, par le vrai peuple. Et pour 
écarter définitivement ceux qui veulent le pou-
voir pour le pouvoir, on pourra mettre quelques 
règles vraiment nouvelles : aucun élu payé plus 
du salaire moyen (1600 euros) ; et tous pourront 
être changés, entre deux élections, s’ils ne res-
pectent pas ceux qui les ont élus. Enfin, seront 
élus aussi, avec les mêmes règles, les ministres, 
les dirigeants de grandes sociétés, etc. 

 Tout est en train de changer, nous dit-on de-
puis l’élection de Macron, nouveau président de 
la république. La moitié de ses candidats au Par-
lement n’ont jamais fait de politique. Et ils sont 
jeunes, 45 ans au lieu de 60 en moyenne avant.  
 Si une chose est en train de changer, c’est 
l’importance des différents partis. Les vieux 
partis de droite et de gauche sont en plein recul. 
A la place, ceux de Macron, Mélenchon et Le 
Pen sont passés en tête. Et tous les trois nous la 
jouent tout beau tout neuf. Les trois nous disent 
qu’ils veulent agir pour le bien de la France, la 
rassembler, relever le pays, redonner de l’élan... 
 Nous sommes vraiment désolés, mais ce 
langage, pour nous, ne veut rien dire du tout. Ou 
pire, il cache des choses pas bien jolies. Car, non, 
tout le monde ne gagne pas à être « rassemblés ». 
Comment peut-on rassembler les grandes 
fortunes et les centaines de milliers de familles 
qui vivent mieux que bien, avec les millions de 
familles populaires qui sont délaissées ? De quel 
côté est-elle, leur France ?  
 Les valeurs dont ils nous parlent, la France 
les a acquises durement, et toujours d’un seul 
côté, du côté populaire. C’est le peuple qui les a 
imposées en 1789, 1830, 1848, 1871, 1936, 
1968, 1995.  Ce ne sont pas les rassemblements, 
mais au contraire des luttes qui ont amené les 
progrès, la République, le droit de vote, les droits 
sociaux. La vérité, c’est que la France a toujours 
été profondément divisée, avec des puissants en 
majorité hargneux, tenaces, cramponnés à leurs 
profits, et un peuple rebelle et audacieux en face.  
 Dans la dernière Assemblée nationale, plus 
de 80% des députés sont des gens que l’on classe 
comme « Cadres et professions intellectuelles 
supérieures » : hauts fonctionnaires, cadres et 
cadres supérieurs, professeurs, ingénieurs, 
médecins. Est-ce normal ? Dans la vie normale, 
ces gens-là sont moins de 18%. Et il y a à peine 
2% d’ouvriers et d’employés à l’Assemblée, 
alors que les ouvriers sont aujourd’hui 21% de la 
population active et les employés 28%. 
 Les nouveaux « grands partis » vont-ils 
changer quelque chose à cela ? La liste Macron, 
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